
DES PREMONTRES
Les Abbayes de l’Ordre de Premontre etaı1ent nombreuses

Allemagne. Un bon nombre OUuUsSs sont ParvVechu6€es, AVECC leurs eglises
et leurs bäatiments, d’autres ont laisse JueE des rumes, mals ans

congres tel JUuUE celutl-eı 1a question DOSC de l’interpretation de
Ces bäatiments el de CEes rulmes. Qu ont voulu exXxactement faiıre CEUxX
qu1 Oont construıt CEes monasteres Ont-ils vouhı imıter la splendeurde Vordre de Cluny Ont-ils Vise reproduire l’austerite de
Citeaux ? Les auteurs qu1 ont en passant traıte problemel’occasion de telle telle abbaye donnent selon les hieux des
reponses divergentes. Comme il ?  est pPas possible YUE ans ordre
unıtie Letait Premontre les idees direetrices ussent pasla fois nettes et appliquees partout, l aut MmMi1euUxX reprendre le probleme au  e SOUFCES, el oır S1 les Premontres ONL subı, et ans quelle
INESUTE, l’infiluence de qu’on 1011 le purıtanısme de
Citeaux.

J’appelle, ave«c Dom Gregory Dix, purıtanısme une tendance
religieuse qu1 Caracterıise vivement quelques-unes des eglises reior-
mees, el OUSs apparailt meme des elements constitutıts de
la reiforme protestante, mals qu]1 reirouve ailleurs. Elle semble
aVO1lr ete elaboree Rome par Perse el par Seneque, elle apparaıt
AaVEC outfe nudiıte ans le culte synagogal, ans l’1iconoclasme STECel ans le culte musulman. En S10S, elle est unNne conception du culte
de Dieu qu1 le ramene DCU pres uUnNe actıvıte verbale, fondee SUr
une attention psychologique qu1 doit normalement aboutir unNne
emotıon subjective el une experıence religieuse. Pour le Puritain,telle est l’essence du culte tout qu1 cadre pas AVEC ce
attention mentale N Y pas de place legitime }I8} 1a eftort POUT rapprocher du culte YJUE les

GREGORY Dıx, The Shape o} the Liturgy, Westminster, 1945, 312-313.
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ciel rendent Dieu. Le danger est ans verbalisme qu1 tendrait
confondre le culte AVCC les formules.
est 13a uUuNe conception sympath1ıque, mals qu1ı r1sque de faıre

oublier UJUC I’homme C  9 el de mınımıser 1a part du
ans la priere. Maiıs peut PAas 1re assıurement qu’elle concorde
AVOCC la lıturgie du Temple de Jerusalem nı AVCC les pOMLPDCS de
l’Apocalypse, Nı AVCC ]’usage apostolique OUu deja saılnt Jean et
saınt Jacques de Jerusalem apparaıssent offic1ant portant SUur le
front Ia lame d’or des grands pretres, nı AVCC V’art triomphal de Ia
tın des persecutions, nı entin AaVOCC Vorthodoxie Ia contre-reiorme
romaıne.

1{1 sSanls 1re que purıtanısme Comporte des degres, JUE len
des NUAaNnNces peuvent LrOUVEr leur place ans ne conception quUss1ı
generale.

Mais il paralt incontestable GQUEC les premiıers Cistercıens Ont ete
Avan la lettre profondement puritaıns, pPECU par reaction conire

Cluny OUu Jes pOMPCS rel1g1euses etalent devenues le SOUCI prepon-
derant des mo1nes, mals beaucoup plus par le desıir de reirouver le
desert, ubı Ader DUr10r, cae%um apertius, familıarıor Deus selon le
MOoOL d’Origene.

C< Qu’il n Y aıt rıen, disent-ils, ans la maılson de Dıieu Ou ils
veulent SETVIT Dieu AVOCC devotion le jour el Ia nul1t, qu1‘ sente la
superbe le superilu qu1 pulsse Lant so1t pCUu alterer la
pauvrete, gardıenne des ver[{us, qu’1ıls ont qhoisie de leur plein STE. »

Ne quid ın OMO Dei ın uu die nOocCcLe Deo seruıre devote cuple-
bant remanerel quod superbıiam aut superfluitatem redoleret aul

pauperiatem yırtutlum eustodem GUAI Sponte elegerant aliquando
corrumperel 9)

Auss] n’admettra-t-on ans leurs eglises 4UCULlEC Cr01X d’or nı
d’argent mals seulement de- bo1s AaVCC une peinture du cruc1ıf1ix,
des chandeliers de ter, pAas ’encensoIirs d’or d’argent, mals
seulement de ceulvre de ter, PAas de chasubles de sO1€, ma1ıs
qu/elles soj1ent de {utaıne de lın, samls ortfro1 et sSalils galon d’or
8 d’argent, pas d’antipendium devant l’autel, pPAs de chapes pPOUL
VPoffieiant les chantres, PAs de dalmatiques pPOUr les mıinıstres
sacres, pas de calıces d’or Seuls, le calıce el le chalumeau qu1 SCI-

vaıent prendre le preci1euxX sahs pouvalent etre d’argent ore
La conception du culte entraine celle du temple oOUu il s’exerce.

Hom. ın Luc. u Le L,
MIGNE, L’ 166, col 1509
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Les eglises Cisterelennes n admettent Nı sculptures CUrTrleUsESs nı CcCes
vVitraux de couleur qu1 donnent au eglises medievales leur scıintil-
lement. 11 semble pas pourtlant, o1r les manuserıts de Vauclere

la bibliotheque de Laon, Ju«E |’ınterdietion aıt porte sSUL ?’enlumı1-
UIe des manuseriıts.

Peut-etre, Citeaux etant contemporaın des pelerinages qu1 a bou-
tırent la premi1ere croisade, eut-11 uU1Lle fascınatiıon exercee
Dal le culte de 1’Islam, mals est pas SUr.

Pour l’ordre de Premontre, la question POSC de SavOolr S1 delı
berement Cce conception du culte, S1 simplifiee ma1ls aussı 81
grandiose, ete adoptee.

(Zest YUC (iteaux exerce s{11 Premontre uLNe intluence inou1le
pCu pres ans [OUS les domaines. Les euxX ordres different el-
tiellement; (CCiteaux est ordre monastıque, 1a  MC l’origine, oOu
les clerecs el les preires recoıvent les ordres YJUC DOUTI le Servıice
de leur eglise; Premontre est ordre de chanoıines reguliers dont
le est STIOUDE de pretres el de clercs qu1 SOUS l’ımpulsion
de saınt Norbert embrassent la v1ıe religieuse Premontre, entre
aocn el S501ssons, fın d’acquerir Ia salntete YJUC requlert leur
sacerdoce.

Mais C  be auUssı veulent le desert et le depouillement.
Eit YUC (iteaux app leur epOque ’institution

la plus religieuse et la plus tervente, C’est CcIsS elle qu’ils tOUTrNe-
ront, surtout apres Te depart de Saınt Norbert devenu archeveque
de Magdebourg et SOUS I’influence de SOM SUCCESSEUT Premontre,
le bienheureux Hugues de Fosses.

On empruntera tant (iteaux qu’ıl faudra POUFTF apercevoir 19  OTI1-
ginalite de ”’oeuvre norbertine une attention peu eveillee.

Rien ressemble ettet la vI1ıe Clsterc1ienne la vI1ie
premontree des premiers m L/’aspect du monastere est sensible-
ment le meme, le plan meme de 1a ma1lson est cisterelen. La basılıque
AVEC SO  en atrıum, le cloitre, SUur lequel donnent V’est la sacrıstlıe,le chapitre el le reiectoire, tout cela entoure des bäatiments une
ferme el de LOUS les Lieux proODIES l’exercice des differents metlers,
une tres grande quantıte de COLMNLV! qu1 s’affalrent peu partiout

grand silence el POUTF les choristes une V1ıe qu1 s’equilibre nr
la psalmodie, la ecture et le ravaıl manuel. La regle est pPASs 1a
meme, Car (iteaux est benediectin tandıs YuUC Premontre su1t la
regle de saınt Augustin, ma1ls les observances el les CoOUuLUmMES 1Nas-
t1ques sont les memes; S1 le vetement na pas la meme Iorme, 1l
est a mo1ns de la meme couleur unNne laine ecrue qu1 tend
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blanchir AVEC les Javazes; les tatuts de Premontre Sont ans 1a
maJjeure partıe calques SWr GCOUHX de Giteaux, et {es copıent mot
mot ans de longs Entin 1la constıtution de Vordre est

empruntee Ia charta Carıtalis de (1teaux. Le pOoUVvOoLr central
appartıent Chapıtre general des abbes L’abbe du Monastere
chef d’ordre le preside, gqssıste pal les abbes des quatre premı1eres
ma1sons, Ia visıte canon1que taıt Da les abbes-peres, c’est-Aa-dire
part ’abhbe de Ia malson qu1 fonde celle qu 1l visıte, constiıtu-
t10n tHent la fo1s des CanNonNs de 1’Eglise ei des CoOUuLUmMES feodales.

Les dıfterences SoNnt pourtan sens1ıbles le monastere premontre
est Ll’orıgine monastere doubhle. Autour de la meme Eglise abba
tale SONT SroupeSs d’un cote les clerecs el les CONVEIS, de l’autre les
rel1g1euses qu1 sont allssı des converses employees urtout ravaıl
manuel. L’Eglise canoniale est largement Quverie peuple chretien,
les statu{is acceptent qu on fasse le ministere paroissial el ils
tarderont DAas admelttre des eglises tıliales, prıeures-Cures desservis
par des chanoınes de aye Entin ”’oitice est DPAas benedictin.
Apnres essa] de restauratıon d’un ancıen office augustinıen, C  est

pEU pres celu; des grandes basiliques romaınes.
La connalssance de CCcs donnees OUuS permel d’aborder utilement

oire probleme les Premontres: ont-ils ete 0ß  DE QqUSsSs1]1 1_iturgie et

arı Car les euxX tıennent, des purıtains
OUr qu1 econnailitraıt quUE les abbayes actuelles de ’Ordre.

Ia question DPOSC meme pas De sompt{ueuses Eglises ornees de
marbre, de tableaux DreECIEUX, de riches sculptures rappelant depul1s
le XVIe sjecle l’atmosphere de 1a contre-reiforme romaıne qu1 est
EN reactiıon conitire le purıtanısme des retormes. Eit cela comprend
tfacılement. L’ordre de ® aınt Norbert <’etalt repandu surtout ans
les HaYs du ord (Norbert signifie etymologiquement prince du
nord) Allemagne, Pays-Bas, Angleterre, Kcosse et Irlande, Suede
et Norvege, le ord de la France, l’Europe balkanique, exception-
nellement Ia („ascogne el l’Espagne. Les quires PaYs qvaılent e]a

XIIe s16eCle nombre de monasteres de chanoines reguliers et Ia
place n etaıt plus prendre. Premontre eut (01416 soufirır beaucoup
de la reforme8Toutes les abbayes des iles brıtanniques,
des Pays scandınaves, une grande partıe de l’Allemagne el des
Pays-Bas {urent retranchees, so1t qu/elles fussent passees ]a Refor
1081 so1t qu/elles fussent secularısees detrulntes par les princes
p L’Ordre soutfirıt Lrop POUL pas embrasser toutes
les conceptions meme artıst1ques de 1a contre-retiorme.

Mais Ia question resie entiere pOULC les debuts de V’Ordre. Et
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COMMME Jes 4ANCIEIS monuments Ont efe C rhabilles » general
Ia facon moderne., l faut inierroger ahbord les texies qu1
marquent les 1dees et les sentıiments Yul dominaijent chez les pPIE

{11S de Norbert.
Toute uie de prescrıplions de V’Ordinaire ceremoni1a1

OUSs donnent d’abord !’ ımpression une qusterıte tires POUSSCC
Noaus auUurons Das aubes OrNees de paille (tissu de brocard) 1{11 de
sO1C (simple bande de Samıı de cendal de pourpre)

Albas OTrNnatlas de nallıo aut de S  e< NO  s habebimus
Les chapes de SO16 et les chasuhles seront 19881 seule eouleur

les devants autels broderies
L.appae SECTLCAEC el casulae colorıs eruni el pallıa altarıs SLNEC

LmMAaZıNLOUS
Gertes, les couleurs lıturgiques acetuelles n etaıent  A DAas ENCOTE

f1xees, MAals deja les chanoınes du Saint-Sepulere usaıjent d’orne-
menis rFouSCS, blancs, NOLITS el bleus Cet USasC est ecarte, 110  — 11
SO1T interdiıit que les chasubtes so1ent de ”une de Ces couleurs,

116 les Vvarlera Das selon les fates et les mYysteres Une
legende de Ia VIC du Bienheureux Hermann-Joseph OUS

que n eiant plus depuls quelque ps favorise des V1510118S de
Notre Dame., 8 celeähra DOUF elle Dalt epıt N des MmMOrTrts
Elle Iu1 apparut l’evangıle Alors 11 CONLiNUA pPal V’offertoire
Felix N une de Beata. La legende {} eut pPaSs de SCIS - ] les
ornements de 1a de Kequiem el de Ia de la Saınte Vierge

’eussent ete les
Dans les chapelles des STanses, Vvivent des religieuxX adonnes
Travaıl agricole, ONM AULa Pas de chapes de sO1€6 111 mmeme de

chasuble de SO16€6. La habıtent des SOCULS, il unNne

el 19881 seule couleur
In capellıs GUAAAE S4728 nulla sSerica habebitur,

NEecC eLLAM casula 15851 ıubz SOTOFres habitant, und Lantium
colorıs

Le luminaire est Iu: ires sobre.
Les lampes de l’Eglise Nne depasseront Jama ıs le nombre de CING

TO1S devant l’autel unNne choeur. Une autre pPOUFIa eclairer les
COMLLVEIS u1le entre elles brülera s$ans arre

4.) PL LEFEVRE, Statuts, biz 109
PL LEFEVRE, L’Ordinaire de Premontre, Louvaın, 1941
Ibid
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Lampades zn eccles1ia quınarıum NUMEerTr ıum. HUNGUAM excedant
Lres nLie altare, ILTL:  Q ın choro, quınta CoNversis eCSsSSEC poterı1t. I/na de
quabluor SEIMDET ardebiıt

Gela paralt 1en DCU les longs otffices nociurnes, mais
n oublions DPASs qu on devaıt novıcı]at apprendre les PSaUmMeSs
pal IB} allaıt eclairer Poffiejant pupıtre des colleecetes et
les chantres qu1 chantaıjent les antıennes el les repons. Le choeur
n avaıt DAas besoin de umıiere.

Nous sSOMMMES lo  ın pourlan des OUTONNeE de Iumieres qu1 eCOo-
rajent les basıliques romaınes, 1re du Liber Pontificalis des le
emps de Constantın

Les c1erges auUsSs1 sont DPCU nombreux. Aux Jours les plus solen-
nels, allumera tro1ıs clIerges vepres et matınes, plus euxX que
l’on allumera l’hymne el UJuUC L’on poriera devant le prelat (nos
euxX clerges d’acolytes)

(um £rıbus cereis Lantıom ad el duobus quı
accendentur nlte praelatum portabuntur

la meme des grands Jours, euX cı1erges l’autel et
euxX cCı1erges d’acolytes.

Qui duo etiam ad missam ardebunt CU alıts duobus LANiUmM
altare 10)

Encore CcCes cıerges seront-ils modestes. {Ils depasseront pas tro1s
pieds de longueur, sauf le clıerge pascal qu1 sLT so  am} chandelier
POUITAa atteindre sept

Gereı autem longıtudiınem trıum pedum NO  > excedent praeter
paschalem quı desuper columnam septem pedes Lantum habere
poterit 11)

Cette sobriete des le deuxieme quar du siecle CES-

S1VE, Car un manusecerıt de Grimberghe eer1ıt entre 1228 el 1236
C Dans les grandes eglises, le chapitre general accorde

d’allumer autant de lampes qu’’ıl sSsCcCrIaä necessalıre el d’allumer au
JoUurs de fete des clerges selon le nombre el Ia grandeur determines
par ’abhe

In majoribus vero eccles1us CONMNCESS$LUM est capıtulo generalı quot

Ibid.,
Textes ans Battifol, lecons SUur la Paris, 1920, 61
PL. LEFEVRE, L’Ordinaire...,

10) [bid.,
11) Ibid.,
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NeCCeEss€ fuerit lampades ardere el QuOL el QUANLOS CeErecos vısum fuer1t
abbatı ınm festis accendere 12)

Un dernier detaıl MAarque unNne volonte de depouilllement. Le cıerge
pascal ul-meme doit E  TE sSalls a4ucCcunNe peinture de couleur,
AUCULIC fleur
ıf autem. CEeTreNs sıne OMnı varlietate colorum el florum 13)
Une charte CLa sa 115 doute {1xee portlant V’an du deigneur,

L’epacte, les CONCLUFT  es et les indiections, mMals 11 est prevu qu’elle
SCLIa ecrıte part le chantre, sSanıs doute ug tonction l’oblige

etre pius YyUC les autires CoOurant du compuL, el 110  F par ’un des
specialistes du SCr1ptorLum. {{ oncCc TtOoutfes chances DPOUL JUE 1a
charte ut DAas enlumınee.

Eit cela est significatıf S1 on souvıent de la devotion du
Moyen-Age el SUurtout des croisades pO Ia Resurrection du Christ.
Les Premontres portent 1a chape blanche 1a portajent les
chanoıines du Saınt Sepulcre aVa la prise de Jerusalem pal Saladın

14187 el saınt Norhert donne pOUFL ralson UU les de la
Resurrection etalent vetus de blanc Mais meme la Paque exclut oute
recherche de luxe 14)

CGet ensemble donne l’ımpression une austerıte voulue el cal
culee. Eit c’est neitement d’inspiration cısterel1enne.

Mais une au ser1e de texties separe nettement Prémop’tré de
(iteaux ans le SCI15 de Ia splendeur lıturg1que.

D’abord l’acceptation de la So1€ pO certaıns ornements. Aux
grandes fetes, qu’on appelaıt alors les fetes oubles, les chantres
portent des chapes de so1e. De meme, les chanoınes qu1 viennent
pupıtre chanter le repons des vepres le verset de A lHelui1a
la La chasuble pOULTAa elle aqUSsS1 etre de so1€e pPOUF les meSSeS

des Jours solennels. ÖOr, NOUS OUS OUVCNOI| JUC les chasubles de
so1e el tOutLes les chapes eta1j1ent prohibees ((iteaux 15)

Un qutire depouillement acheve de donner 4al MESSES solennelles
cistercıennes une allure d’offiece ter1al le diaere el le sous-diacre

servent © aube seulement 17  tole el les manipules. Pr.  €e-
montre contraıre, dalmatique et tunıque sont admises, mo1ns

12) Ibid., 6, ote.
rme la13) Ibid., Le INS. de Grimberghe racle « sıne », reaction confo

constatation precedente.
14) MIGNE, L! ® 170, col. 1293
15) Pı. LEFEVRE, L’Ordinaire...,
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certaıins Jours DOUL 1a ei DOUTF la procession 16) CGes simples
details donnent AU X fonctions solennelles aspect tres different
de CEUX des eglises de (Citeaux.

117 autre pomt les prescrıptions abondent. 18 s’agıt de la
proprete des autels. He etaıt dejä demandee Dar saınt Norbert,
Cal, disaıt-ıl, << c’est l’aute] qu on montre fo1 el sON 4AINQOUTr POUFT
Dieu » 17)

Auss]1,; dit l’Ordinaire, L ’autel Iu:-meme sera-t-ıl toujours orne de
HNappecs et de entures el lorsjue arrıvera quelque tete, 8l DPOULITA
etre decore d’ornementation plus belle el plus precieuse selon la
dıtference des fetes

Altare ıpsuUm MUNnNdıiS operimentis SEMDET maneal adofnatum‚
quod etiıam GE alıqua festivitas occurrerıt honestior. el pretiosiori
S12 habetur secundum differentiam festivitatis Of namentf; decorarı
poterıt 18)

De meme les ornement(is, les linges, les Sacres destines
l’eglise devront-ils etre exclus de autre ° out doit etre
PFODTIE, beau, entreienu atın qu’on honore AVEC zele et qu on OM-
plisse motL du prophete << Seigneur, ]al alme la beaute de voilire
malson

Vestimenta el lifiteamina el vasa ad hoc parala nullı I S1141
cedant sed omnı1a munda, nılida, el ad quod Jacta sunt CoOoNnNserveniur
LLL SEMPEF memorı studıi0 recolatur el ımpleatur ıllud PropheteDomine diılexı decorem domus Iuae 19)

On sent qu’on voulu tenır entre la profusion de Cluny et
l’austerite de Citeauzx. H restie qu’on use de ce splendeur AVEC
uNle certaıne parcımonie. On sert pas de dalmatique au  b& Jours
qu1 comportent pas le Gloria, ONn les porte jama1s la
matınale mo1ns qu elle so1t celebree pPar cardıinal
eveque. On brüle d’encens qu ä a messe du Jour, la SUuMMda
MLSSCA, et NOoN, sauftf exceptions, celle du matın, ma1ls les fetes CONM-
portent certaım deploiement de magnıficence 20) Et SOUCI de
Juste milieu, le reirouver ans les usaSses artisti1ques.Citeaux voulu plain-chant authentique certes, ma1ls depouille,
austere el facıle DOUFr qu’onl put celehrer les offices sanmns repetltions

16) Ibid.,
17) MIGNE, ES E 170, col. 1295
18) Pı LEFEVRE, L’Ordinaire...,
19) Ibid.,
20) [bid,, DP-. 15
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lJongues el dissıpantes. On ramenera la theorie des modes toutes
les pleces gregorjennes, qu1tte les remanıer;: eliminera le
quilisma n tremblee, ON tiendra une diatonıie strıcte qu1
n admette quUe€ les modulations apportees Par le bemol,. exclura
uNe etendue de ton qu] depasse le decacorde (une- Oclilave et unNne

tierce), ON remanıera les chants qu1 melangent mode authente
et mode plagal, entin reduira certaınes vocalises qu un chant
alourdiı rend CHNUYVYECUSECS AL)

Premontre va-t-ıl emboiter le pas ? 117 certaıns pomts
doute ON S Y conientera d’un ÄKyriale 8181 ensemble d’ordinaires de
I1Nesses PaUVLE 22) peut-etre aussı cherche-t-on PAas depas-
SCr le decacorde.

Mais les vieilles pIECES oOu un chromatisme discret contrevient
la diatonie des huit modes Ne seront PAas sacrıtıees. Sı elles n entrent
pas ans le lhit de Procuste, elles restieront dehors, ma1ıs CESsSCra

pPas de les almer el de les chanter 23) Le chant populaire, les
sequenNcCceESs cheres peuple irouveront leur place toutes les fates
doubles et celebres., au imanches apres P’äques, la deNotre-Dame le samediı 24-)

En architecture., les eglises du debut adoptent le premier plan
eisterecıen. Orientees du levant couchant, elles ont la forme une
Cr01X latıne. comprenant 111e net et euxX bas-coötes, un ransept
flanque Vest de chapelles rectangulaires et sanctuaılre ermıiıne
par INULr droit. Le nombre des chapelles du est varıable,
sulvant L’importance des monasteres hu1nt Premontre, SIX Saınt-
Martin de Laon, euX Ia Lucerne d’Outre-Mer Avec ce d1spo-
sıt10n, LOUS les autels sont orlentes el les celebrants sont suttisam-
ment isoles POUT pPas gener. Des debris de Vltraux, des restes
de peınture C et ä l’acceptation une certaıne decoration.

Mais plan s’impose PAas 4AVEC r1gueur, et-P’on generäa
pas ur restaurer, transiormer. vouter, rhabiller gothi1que,
meme reconstrulre. 11 arrıve meme, COMmMMe Laon. GUuUE V’eglise so1t

midi du monastere, el NO  — ord Premontre.
Ces eglises sont sSsouvent grandes. Saıint-Martin de Laon metres

de longueur SUTr de large, non seulement parce qu’elles sont

21) DELALANDE, P:;. Le graduel des Precheurs, Paris, 1949, 27-34:.
22) PL. LEFEVRE, L’Ordinaire..., 106-109
23) BORREMANS, Un tresor econnu dı chant gregorien JES melodies presentant

Un chromatisme ficttf, ans nal. Praem., 1 1933,
24) PL. LEFEVRE, L’Ordinaire..., 1
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OuUuveries au ıdeles, ma1ls qUE Ia population meme du
monastere est consıiderable.

Premontre compta plus de mille relig1euses el rel1g1euX. Saınt-
Martiın de aon plus de CINd CeNnis treres. Juger pal le nombre
des autels, eut Premontre el Laon, le nombre des chanoines
est pAas consıderabile. Tro1s OUTS de NESSCS donneraıjent vingt-sept
MESSCS, plus la solennelle. \ S1 l’on celebrait pas chaque
Jour, le falsaıt souvent. Nous compter10ns volontiers UE qUarah-
taıne de pretres et autfant de diacres, sous-diacres clercs interJjeurs.
Les deux choeurs pouvalent contenır envıron quatre-vingts chano1-
n€es. 15 restie du monastere, CONVEIS el religieuses, emplissaient la
net Ils n assıstalent A’ailleurs Pas semaıne LOULT ’otftice mals
seulement matınes, Ia matıinale el complies.

Que Ces eglises ave«C les batıments 4a4NNEXCS aljent aVO1T tres
orand alr, nul s en etonnera. M  eme les ruınes cistercıennes
d’Ourscamp, de Longpont, d’Heisterbach, ”’Abbaye de Koyaumont,
ont iın cachet artıstıqgue tres marque. L/’austerıte n’exclut pas Ia
beaute.

Le moılne ermann de aon OUSs contıe ”’admiration JUE lu1
insplrait Premontre. Devant unNne telle eglise, le reiecto1re, le dortoir,
les gqutires batıments, le INUL d’encemmte batıs par Hugues (de
Fosses) 8 est loisible tout de constater qUE ans les
plus riches el les plus anc]ıens monasteres de krance c/est peine S1
on trouveraıt quelque chose de semblable.

Cu7jus mod. ergo ecclesia, dormitorium, refectorium, caeieraeque
1761 offıcınae, qualisque pEer eirculum monasterı1 DET PFa6&-
fatum Hugonem factus {uerı palam inspicere Iicet IMNL SUDETVE-
nıenl.ı QUL1A ın ditissımıs el antiquissSımıs monasterı1s Gallıae UvLX
INDvDENLFL potesti OPUS sımıle 25) ;

Reste determiner POUrqUO1 T’attitude de Premontre, POUrqUOI
melange d’austerıte et de splendeur qu]1 ne condamne nı (iteaux

Nnı Cluny, mals qu1ı separe nettement Premontre de SOM modele
accoutume.

Que ”’amour de la pauvrete fut tres marque, sauraıt 6I

douter. Deja XIle siecle qu’on appelle 1a pauvrete f{rancıscaıne,
imıtation du denuement du Christ, so1t tres almee, cela ne fait pas
de doute. On depasse la simple desapproprlation prönee pPar la
reg  le augustinıenne VUue de la charıte fraternelle el im1ıtation

25) MIGNE, DB t- 156, col 99.1000
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de la prımılıve eglise de Jerusalem On eut depouillement ires
sensı1ble.

Ceux uı demeurent ans les palais, disent les tTAatiuis de ’ÖOrdre,
SONL VeLUs de veiements delieieux INals des cleres Qul renoncent

s1ecle CoONvıen un veiemen austiere el humble.
Oui1 Oomibus SILNL mollibus vestibus veSLLUNLUF , clericos

autem. qUL saeculo abrenuntiant decet vestiliL.s el humılıs 26)
Que cela ÖOle IMeme UL les ornements sacerdotaux est pas

POUF OUuUS deplaire aujourd hu] Surtiout lorsque depouillement
nNıL ULE meticuleuse
Mais I pauvrelte norbertine est pPas neglıgence. Un aquieur PTre

mMonire 1en COMNLLU dam Secot Yu1 fit plus tard chartreux,
explique euxX qualıites SoNnt 1E la auVvrele, Ia

spontaneıte el L’urbanite. La spontanelte Ia rend OVYCUSC l’urbanıte
Ia rend Au contraıre une V  € torcee amen le Urmure
el 418 urbanıte elle est pal Lrop STOSS1IETE et auraıt atltırer
beaucoup les SErV]ıteEUFrsS de Dieu.

Haec duo NECCEssEe est adesse pauperbtatı voluntatem honesta-
Lem, IMn CU voluntarıa est affert hilarıitatem, GE erTrO honesta,
confert venustatem CONLFra VETO pauperLas CU voluntarıa HONn est

Uurmure e'st CU vere honestate CAr: FUuSLLcana est DEr
hoc SCTULS Dei LONTNL multum appetenda 27)

Leur Conceplıon de la pauvrete exclut onc pPAaSs la beaute.
Un autire acteur UCr 10)]  > 5O  Te le SCNS pastoral La lıturgie

perd de froide lorsque les ideles parlıcıpen Ainsı
doit-on pas decorer les autels de bannıeres le JOUTL de Päaques 111

porter PIrOCCSS1ION, Mals le tera s ] eglise est le S  o une

SC,
Vexilla nNec ad altarıa bonentiur NeC extira cırcumferentur 1851 1u.bz

parrochıe SUNnt 28)
De MEME, n aura Pas de CIET SC pascal ans les Aranses,

YJueE l’eglise So1t paroissiale 29) Une nudite oute
monastıque s1ied pDaAaSs uNe rurale.

Mais SuUuriout la grande ralson YUu1 les premontres cher-
cher ans le culte uNnNe certaıne splendeur, est leur education
clericale. Avec saın Norbert ils choisissent la V1e canonı1ale de

26) MARTENE, De Antiquis ritibus, chap XIV des tatuts edites
27) Serm 4A1
28) Pı. LEFEVRE, ÖOrdinaire ‚ p. 66

Ibid.,
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preierence Ia VIE monastiıque, ils ont LOUS efe chanoınes
el eleves ans des collegiales 30) Ge est pas DPOUF echapper
’austerıte de L’observance, 1881 1a pauvrete 188| la dependance
religieuse Hs veulent CONSCI Ia lıturgie UUl les formes. est

YJUE Ia cQıfterence de lıturgıie est capitale ans 1a distinection de
Vordre mOoNastique et de Vordre ecanon1a|l 31) Ils qıment leur CUTSuS

psalmadique, l’interminabie PSaUME Bealı ımmacıulaltı chante cha
QuUE jo et qu 1ı leur donnaıt Ia plus haute de la VIe contemp
Jatıve ei 1a hbeaute des GE et du chant

ermann de Laon contie GUC Saın Norbert conduıt ans 1a
solitude de remontre patk L’eveque de Laon Barthelemy de Jur

Vil uNe multitude hommes VELUS aubes faısant pro
cessionnellement AaVOGC des CTITOILIX d argent, des chandeliers el des
ENCENSOILIS le LOUT de Ia vallee 32)

Tous les hiıstorl1ens de Ia spiritualite Ont CcConstiatie QuUuE les VIS10115

s’accordent generalement AVEC le caractere des voyants Jeanne
V’Are VerLäa Saın Miche! chevahier Bernadetie Notre-
Dame PTEMICIE cComMUunN1ANIE Norbert o1t s  — ordre AaVE6C tout
C]  am des POMLDCS lıturgiques

Or, chez Ces religieux la lıturgie MAaLrguc ou{fe Ia VIiC GCe est
Das seulement les ofi1ces, [Nals les r  9 les JEULNCS, 1a tojlette

33) qu1 Sont parfumes de lıturgie et accomplis COMMME des
rıtes SAaCTES Aussi leur lıturgie met elle une empreınte SUL tOut le
cadre de leur VIC religieuse el canont1ale, leur eglise, leur
monas  ere leurs STFanscs, les eglises paroisslales dependantes leurs
reiuges |’interieur des remparis urbaıins Ils p  (6) vivront
mourron ans 1988 cadre de beaute ires sobre doute, ires
delhieate el iTres DUFE, OQuand saınt Dominique, s1iecle plus tard,
ondera les Precheurs, il tiendra emprunter Premontre NOn

seulement et diseretion toOut SOM tresor de
beaute 34«)

30) Vita Norberti, ans XI 633
31) * Anselme de Havelberg, ans MIGNE, ]) I7 188 col 1126
32) MIGNE, L! 156, col 997
33) ( VAN WAEFELGHEM, remiers SLAaLLLESs de P’Ordre de Premontre, p- 31 de

COM mandato
34)) Humbert de Komans, De 21a reguları, 8l A


